
Assuré par les services techniques municipaux et par des prestataires extérieurs quand c’est 
nécessaire, Melle prend soin de son petit patrimoine bâti. Les travaux les plus récents concernaient 
les abris de cantonnier. La commune en possède quatre, principalement sur l’axe qui mène à Brioux-
sur-Boutonne. Trois ont été remis en état ces dernières années. Les lavoirs font aussi partie de ce 
patrimoine sur lequel veille la municipalité. À l’échelle de la commune nouvelle, un amateur éclairé 
en a dénombré plus d’une trentaine. Les plus remarquables sont ceux de Loubeau et encore plus 
celui de Villiers avec sa forme octogonale. Deux autres, plus discrets, celui de la Torserie et celui de 
Chantemerle, situés tous deux dans la commune déléguée de Mazières-sur-Béronne, ont bénéficié 
d’une remise en état complète, comprenant piliers, charpente et toiture. Le premier l’avait été durant
l’été grâce au chantier international de jeunes volontaires, le second vient tout juste de recevoir les 



soins des services techniques de la Ville. L’occasion à chaque fois pour les Mellois de se remémorer 
et partager leurs souvenirs d’enfance sur les réseaux sociaux. Si les lavoirs ne servaient déjà plus à 
laver le linge, ils étaient visiblement un point de rendez-vous.

La seule trace de l’ancien collège
Le beffroi de Melle fait lui aussi partie de ce patrimoine. Il est la seule trace de l’ancien collège de 
Melle. Détruit en raison de sa vétusté. Depuis une dizaine de jours, sa cloche sonne à nouveau. Elle 
rythme le temps qui passe, à raison de deux fois par heure, avec le nombre de coups correspondants,
et aussi un coup simple pour marquer les demi-heures. Cette ancienne tour d’escalier, rehaussée au 
18e siècle pour y accueillir la cloche municipale, a déjà connu des travaux. Charpente et toiture, et 
plus fréquemment les deux cadrans qui affichent les heures, ont été changés. 1994 et 2016 pour les 
deux dernières interventions. Désormais, en plus d’indiquer les heures, le beffroi les sonne. Afin 
d’éviter trop de dérangement aux riverains, le système, devenu automatique, fonctionne de 7 h à 
22 h. Là aussi, les réactions sont unanimes pour saluer le retour de ce tintement. « Ce matin, 
surprise ! témoignait Marie sur Facebook le 10 octobre. Le beffroi a sonné 7 h. Deux fois, comme 
avant. Je n’en croyais pas mes oreilles. Ça me manquait tellement ! J’ignore si c’est pour durer 
mais merci pour ce petit bonheur . » Que Marie se rassure, c’est parti pour durer.
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